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L'opinion mondiale, alertee par les differentes ,voies 
de presse, s'est emue des consequences dramatiques du cycle exceP-
tionnel de socheresse que connaissent a,ctuellemen1 l 'ensemb+e des 
pays Saheliens. 
L'L1mensit0 des territoires touches et le fait qu'une 
grande partie des populations concernees est de nature transhumante 
rend.ent difficile l' evaluation rapide cles degats subis et des conse-
quences a court et a moyen terme qui vont s'ensuivre pour l'econo-
mie de ces zones. 
Parallelement, la crise mondiale de la viande est devc-
nue un sujet de preoccupation. Ence qui concerne les pays cotiers 
de 1 1 Afrique de l 'Ouest, 1 1 avis des specialist es aet a.ssez reserve 
qu.ant aux possibilites de satisfaction des besoins des popu~ations 
pour un terme aSsez proche. 
Interesse par les problomes de la commercialisation du 
betail et de la viande, nous avons pense utile de consacrer notre 
stage a l' anal~rse des consequences de la secheresse 1972/1973 sur 
l' elevac;-e et l' economie animale dans la. zone-test du Pro jet· FAO/PUN.D 
HALI 523 c'est a dire la partie du Sahel Malien situee au Nord de 
la ville de Bamako. 
Nous etudierons aucoessivement: 
les donnees pluviometriques des clernieres annees; 
les consequences de la secheresse exceptionnelle 1972/1973 sur 
l'elevage en lui-mgme, la commercialisation du betail sur ~i~d, 
la commercialisation de la viancle et de l' etat des paturages ; 
Nous avons reuni, enfin, les quelques donnees qui nous 
ont ete communiquees concernant les ameliorations 1:i,yd.rauliques in-
dispensables. 
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I. - PLUVIOMEIRIE -
1. - GENERALITE3 -
On peut constQter que depuis des a.nneos 1966, ~t meffie 
1963, les differentes villes de Ju zone so.helienne surtout enregistrent 
dos deficits pluviometriques tres m2.rques nlln.nt meme jusqu•a 300nun 
sur les 550 mm d'une pluviometrie normole. 
De plus la. so.ison des pluies 1973 o. ete tardive et deja 
nettement deficito.ire pour les premiers mois, n'ruigurant ri~n de bon 
pour la. periodo 73/74. 
PRECIPITATIONS DANS LA ZONE N!ORO-NARA-BAMAKO (en mm) 
( ../ot17. a,':?JJ ~thc(~S ?l}c;D . 15" e.k () ) t 
t I l l t l ,: t 
t tBo.moko IKolokoni I Nioro I Mourdinh l Boll~ t Dilly t; Nai'b.- I 
'I f t t t t l l i 
-! - I 1068 t 866 t 601 t 580 t 550 I 520 ! 500 l 
--~--L----L-----L-----L-----L-----L----d-----' r 1959 ! 906 I 638 ! 615 t t ! I, 392 ! 
f 60 840 I 7 5 2 t 56 2 ! t 484 t f · f I t ! · I 
! 6J t 1095 851 ! 498 t 342 ! 
i - 62 ! 1130 ! 947 i 673 i 648 i 
1 63 l 931 784 t 647 t 36T 
t 64 I 1246 756 ! 766 ! 431 I I ! I t 
t 65 I 950 ! _942 675 ! 448 
: 6~ ! 1304 ! 909 ~ 618 404 i 629 258 ! _ 475 
t 67 t 1499 903 1 489 680 499 470 444 
l I I I ! 
! 6~ l 956 y 588 I 449 l 398 I 
t 6~ 965 738 I 543 ! 439 l 
t I t t 1 
t 70 l 848 541 I 399 t 468 t 
-! Tl t 1087 861 I 342 ! 493 ! 
t 7? I ! 7 46 i 440 ! 3 7 9 i 














Sources : Services Meteorologiques des differents lieux et Rapport IER 
climntolocie. Les moyonnes ruinuelles I ont ete etablies sur 30 n.ns 
( 1930 - 1960) pour les sti.ltions dont on possedait les releves pluviome-
triques. 
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Reference: moyennes etablies par l'ASECNA 
et arr@tees en 1968. 
Seules les moyennes -want ete 
calculees aur plus de 15 ana 
ont ete prises en consideration. 
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1.2. - PROBLEME3 POSES PAR CEI1TE PLlNIOMETRIE -
( SourcGs : rapports mensuels d.es differents secteurs du Service 
d' elevnge) 
KOLOKANI En periode normo.le les prohlemes d' ec.;u commencent a de 
poser do.ns le Nord du Secteur c1U mois de Fevrier entrai-
nunt l' o..breuvement au puits du bet ail. 
~n4l,i ~ v1,;- P~e l I 
La situation critique so generalise a partir de Mn!'s 
drills tout le sedteur excepte pour les abords du fleuve 
Bauule et du L3.o Wenia.. 
NARA 
La situation norma.lo se retablie en Avril-Mai ; 
----t~ilV. 3s rnois de periode difficile en periode normale. 
Secheresse 72 - 73 
Les problemes d'eau ont commence a se poser des 
Novembre dans le Nord du Secteur. 
L' abrouv0ment au pui ts s' est generalise en Decem-
bre ffiiJ,iS les filfficultes relatives a CO mode d' abrouve-
mcnt ont cmtraine un mouv0ment dee troupea.ux vers le 
Baoule ot le Lac Wenia. 
La situation n'0st redevenue passable qu'en Juin. 
---iJt-~ 7 mois de periode difficile. 
- En periode normale les problomes d 1 eau se posent serieu-
sernent dans la totalite du scctcur a paJ?tir de Fevrior. 
Un barrage effectue pres de la ville de Nara en Ma.rs 72 
a facili te l' abreuvement druis 1 v arrondissement Central. 
La situation norm.:ue se retablie en Juin-Juillet • 
...-~ 5 mois de periode critique. 
- Sechercsse 72-73 
Les problcmes d' eau ont commence a se poser dos Octobre 
entrainant un depart massif des troupeaux vers le Sud en 
Novembre par mo..nquc d t eau. 
La situation n'est redevenue passable qu'en Juin. 
},l 8 mois de periode difficile. 
. .. ; ... 
-9-
- Bien que s i tue a la mE3me latitude que Nara, Nioro est 
4oc,,..._. 
un secteur plus favorise. Nioro re9oit d 1eau 
cA~ I l-1.1.~ '"?"'- (: Wct'l,.<t 
Les problomes d'eau se posent en Mai •t Ju~n. 
~ 2 mois de periode difficile. 
- Secheresse 72 - 73 -
Le dessoohement dos mares a commence dans le Nord du 
Secteur en Octobre entrainant la convergence des tro-
peaux vers le Sud en Decembreo 
La situation n'est redcvenue passable qu'cn Juiri ... 
"""I':,,• ,;} 8 mois de periode difficile. 
·~·1··· 
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II. - ~NSEQUENCES DE LA .SECHERESSE 1972 - 1973 -
1. - ELEVAGE -
1.1. - Mooification de la transhuma.nce -
1. 1. 1. - Import anoe de la transhuma.nce 
• 
La premiere constatation porte sur _le nombre de 
transhurnants qui a oonsiderablement augmente cetta 
annee tant ma.liens que maurita.niens. 
Des Peulhs semi-sedentarises en Mauritania 
depuis plus cle 20 ans et qui avaient cess{ la transhu-
mance ont et e aper9u oett e annee au Mali. 
Exemples: 
1.1.2. - Date de transhumance 
Les transhumances Nord-Sud ont commence envi-
ron 2 mois plus t8t que d'habitude poussees non par 
le manque de paturages mais par le manque d' eau 
dans le Sahel mauritanien. 
Les mouvements de remontee qui ont lieu en 
juin normalement n'ont commence qu'en juillet cetta 
annee, et nombreux sont ceux qui sont encore au Mali 
en Aout (environs de Mourdiah, Nara). 
1.1.3. - Lieu de transhumance (voir schema) -
D'une maniere generale on peut dire que les 
transhumances normales Nord-Sud ont ete profondement 
perturbees et ont eu pour but cette annee d'a.tt_ein-
clre les deu:x: grandes reserves naturelles d'eau : Le 
Niger et le Baoule, le Lac Wenia au Sud de Kolokani 
a ete aussi un point important de regroupement. 
Un transhumant de Guirde {pres de Nara) qui allait en .prin.-
cipe sur Mourdiah a devie et a suivi les autres jusqu'a 
Sokolo (Niger). 
Un tra.nshumant Peulh de Damba (.Arrdt Dilly) qui allait au 
Lac Wenia est descendu encore plus au Sud a Nossombougou. 
Un tra.nshumant de Kolokani est reclescendu du Sahel en lon-
geant le Baoule pour venir au lac Wenia. 
Les transhumants de Nioro qui descendent en general peu sont 
descendus cette annee au Baoule en grande majorite • 




TRAJfmMWrCS SAISOI SBCD 12 - 1-' 
I a LW U ;;.;;tt'Sll2%?F • 
·-~ 
- 12'.-
1.2. - MORTALITE -
Toutes les categories de betail ont ete touchees par la 
miscre physiologique: 
- Certaines zones du Sahel parfois suffisaroment pou.rvues en patura-
ges ont d{t etre abe.ndonnes quand les rar~s points;. d' oo.u subcis-tu.n-t-.s ant 
eu un debit insuffisant pour l'abreuvement des troupeaux. 
- Dans lcs zones Sud-Saheliennes et Soudcl.!liannes le probleme s'est 
trouve inverse. Les reserves natu.relles d'eau (Baoule1 WeniaJ ant at-
tire les troupeaux en masse entraine.nt tres vite un surpaturage puis 
une Qispa.ri;ion des paturages. Dans ces zones le betail est mort de 
sous-alimentation. 
- •de llctr:rtz 'indigestionr 2,.ie,,u~r du rumon et du fa1J.illet duc.r 
~ 
a l'ingestion d~herbe grossiere et~ l 1 insuffisance'd 1 eau 61'1~ 
egalement ete un facteur important de mortalite. 
de plus les betes tres affaiblies ont oppose mains de resis-
tance aux maladies• augmentc.i.nt les pertes. 
Les eleveurs du Cercle de Niono esperant quo la situation 
se maintiendrait ont tarde a descendre ; lorsqu'ils ant du 
s 'y resoudre, leurs animaux n' en etaient i;:fus capabibes. 
1.3 .. - G1tl'EC',ORIES DE BEI1ES LES PLUS TOUCHEES 
- parmi les bovins ce sont les veaux et velles et les vieilles vaches 
qui ont le plus souffert. 
La periode de mise-bas en mai.-juin se situ.ant au plu~ fort de 
ee,ltt Q-1111.« t 
la saison sec~e'fa.e nombreuses femelles gestantes sont morte$ ainsi 
q_1.rn celles q_-ui venaient de mettre bas entrainant par le· fait m&ie Ia. 
mort du veauo 
- La ro.ce Zebu Maure aurai t mo ins bien supporte la aachere~se que la 
race Zebu Peulh.. Mais peut-otre no fa:ut-il y voir qu 'une difference 
!· 
de trajet parcouru e'.ljltte; Zebu Maure appartenant a des Maure~ v~nant 
de Mauritanie et Zebu Peulh appartenant a des Peulha pass~- l'hivan-
na.ge dans les plaines assez proches de la frontiere. 
- les ovins semblent avoir plus souffert que les caprins, ceu.x-ci 
se suffisant de feuilles d'epineux et ceux-la supportant ma],. les 
privations. 
. .. / ... 
- fl -
- Les asins d'un naturel tres resistant autaient peri en grand nombre 
mais sans doute faut-il imputer ccla aux lourdes taches qu'it.s rem-
plissaient en saison seche comme en biver1:age. 
- pour les m~mes raisons de nombreux boeuts port eurs des ethnies 
Peulhes et r1aures ont su.cconibe. Les boeufs qui assurent main~enant le 
transport n'etant plus assez nombroux, doivent faire la navette entre 
les campements. 
1.4. - ESTHIATIONS DES PER.TES -
Dans 1 e cour ant du 
mois de Juin, les veterinaires des differents cercles du Mal; ont eta-
bli des rapports sur l'etat du cheptel et lGs conditions generales dans 
lours zones rospectives. Les chiffres avances peuvent servir do base 
pour un calcul approximatif des pertes enregistrees. 
Cercle de Kolokani 
Gheptel : .~1.000 bovins en 1972 
mortalite : 25 % 
Cercle de Nioro 
Chepte1 :21~,000 bovins en 1972 
• 90 % du _::,.eptel a tra.nshume au sud 
en appliquunt a cet effectif les 
25 .:1 F1 de mortalite de la zone Sud 
• 60 % de mortalite sur le cheptel 
demeure dans le cercle 
TM al cercle de :R~.":r-o 
Cercle de Nara 
Cheptel 225.000 bovins en 1972 
mortalite 25 % 
Total nour les 3 Cercles 






5§. 300 bovins 
12£400 bovins 
1 t.Z 4-co 
... /~·· 
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Remarque : Arr.li qu1!n'le t awe de mart ali t e de 25 % au chept el des 
cercles de Nioro et de Nara, qui a t ranshume vers le Sud, est surement 
sous-estimer la mortalite car deja au depart le beta.il etant en mau-
vaise condition, le trajet jusqu'au Baoule a travers des zones depour-
vues d'eau risque d'avoir ete tres meurtr~Gl'• 
1. 5. - IMPLICATIONS -
- On peut considerer que les femelles gestantes mortes sont 
un manque a gagner d' aut Mt• 
- Les femelles gestantes qui ont survecu. ont avorteLdans une 
proportion plus grandeo 
- Les vellages de 1973 seront a coup sur handicapes par les 
consequences de la s2cheresse. Il est a craindre que les veau:x: nais-
sants no soient de mauva.ise constitution et que dos mortalit6s de 
jeunes continuent d'etre enregistrees. 
A titre d'exemplo dans le cercle de Nioro les eleveurs evar-
luent ~ 30 % la mortalite appliquee a ceux qui sont descendus a 
ter;ips et a 40 - 50 ~~ pour ceux qui ant tarde a descendre - quan.t a. 
ceux qui sont restes cortains ont perdu 190 tetes sur 200, d'autres 
la totalit& d.e leur troupeau, .d' autres declarant avoir perdu 58 b~tes 
en 2 jours sur un troupeau de 150 tetes. 
Mais on dehors de ces effets irrunediats on peut pr&voir des 
effets a plus long terme. La perrte des velles pendant cette :saison 
72-73 se fera sentir vers les annees 76-77 epoque ou elles auraient 
du mettre bas. Do plus pour reconstituer leurs troupeaux:, l~s elc-;;-
veurs vendront des males et conserveront toutes leura femellea ·mCma 
' 
celles de productivite marginale normalement vendues. Le but etant 
d' augmenter .le cr0 ;:t du troupeau, il ne peut en resulter qutune 
baisse de l'offre du betail .. Cette baisse de l'offre face a Jl.& 
demo.nde croissante en viande tant du blD..li que des pays cotiers ris-
que d'nge;raver la penurie qui sevit chaque annee. Les prix tiu betail 
qui resulteront de cette situation sont difficiles a prevoir, et il 
convient de surveiller ces effets pour pouvoir les mattriser si cette 
situation se renouvelait. 
. .. ; ... 
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1 o 60 - INCIDENCES STJR LA VEJ.llTE -
L•eleveur qui vit de son troupeau, c'est a dire du lait 
et du beurre qu' il consomme et du troc du surplus pour se procurer du 
mil OU des 3.ffaires personnelles, ne Se resoud a Se separer d'une 
bete que qu.and il est en difficulte ou qu'une depense importante s'im--
pose. Le cas so presente lors des m2.I'iages, lorsqu'il faut J:)£\Yer 
1 1 impot, faire la reserve de mil pour la periode de soudure, achcter 
des votements et des chaussureEo 
L' eleveur ne vend pas en prevoyant qu' il anra besoin ou 
cp.l.and. il peut tirer plus de profit sur un marche que sur un autre, 
mn.is il attend d.' Ctre dans le besoin ponr vendre. 
Les ventes augmentent en fin d'hivernage quand les h~tes 
sont au mieux de leur forme et qu.and les besoins semblent 
plus eieves( ~i...k foc,,.'o · u,ok-0..........: ,~ c:i. f~"-<-) otro les 
Four se rend.re compte de 1' effet de la secheresse sur les 
tcndances des eleveurs, on peut etudier les mouvements de morches pour 
le betail prescnteo :8n etudiant les trois grands marches de collecte 
et de regroupernent d.e la zone ( Nara, Nioro, Koloka.ni) et le marche 
terminal et d'exportation (Kati), on peut essayer do degager cos ten--
dcnces. Pour compo.rer les mouvements do sam.sons s~ches ontre eux, on a 
pris comme base de calcul le betail presente pendant 
I 
saison seche de Fevrier a Juin el- /,st..'" k. 3 Qlo\"-.tl-1 
les 5 II)Ois de 
do..Jr """ oi,;'1-/'1~ 
~· .ll-.t~ de. 0C!Jnn . (*) 
... ,. ~· ,1 
NIORO Les transactions ont tres nottement augmente en 
73 sur le marche de Nioro p-3.T rapport aux annees 71 ot 72, s'il 
f2.ut en croire les releves du marche( /°}' It) 
On peut constater que le plus gros du betail a 
ete presente en Decembre. Les eleveurs avertis deja par lave-
nue prematuree rle la saison seche et sachant que les ressour-
ces en can et en fourrage seraient insuffisant.es1 ont peut-ctre 
eu la reaction de vendre alors qu'il etait encore.temps accen-




e/( r I} 
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....,er.~ Les transactions sem1::>loo 2:"!0lf'.' . baisse sur le 
murche de Nara par rapport a 72. Sur ce mc.rche le plus gros 
du betail a ete presente en Avril, degageant la cieu.xieme ten-
dance qUL. a ete do vendre le betail qui pouvait e!).core etre 
vendu eu egard a son etat pour eviter une perte seche. 
RDLOKANI _,_,.~Y Les transactions sur le mn.rche de regroupement de 
KATI 
-r- .it~ ts 
e,r ~- 17-
Kolokani se sont maintenues a leur niveau habituelo Le plus 
gros du betail a ete presents en Ma.BS~ • ,,ivant la deuxieme 
tendanc,.,, ma.is compc1rativement a l' importance du cheptel pre-
sent a cette epoque, on peut dire qu'il n'y a ~a~ eu un de-
sir massif d.e vendre., 
.,,,._...._,,,_ .. ,':'. Les transactions sur le marche terminal de Kati ; 
n'ont pas evolue et ont et:§ comme on 73 nettement inferieures 
a cellos de· 71 .. 
Le marche de Kati subissa.nt les fluctuations des 
trois autres mcll'ches quent a son approuisionnement a enre-
gistre lcs deux t endances. 
1.6020 - Marche de ovins caprins - G!_oir graphigues) 
. t· it -~ .t1fr . 
En regle genercle ton pout dire que la commercia-
lisa.tion de petits ruminants a nettement augment& pour u.,.-vi 
niveau global equilibi'e entre ovins et caprins, les caprins 
ayant tendancG a SV.ff'l.ant'erj lcG ovj_n9 en·ffn d.a. :p~iOdEt:...d.i.:f"-
f;loile~ 
Le marche de Kati 1contrairement aux autres1 conti-
nue a onregiGtrer une tr8s forte baisse diJ.11.s l~-commerciar-
lisation cles ovins ct n' a pas subi l' influence des autres 
r:1,qrches car les petito ruminants etaient a cette periode 
clestines a. la consommation locale et non a la commercia-
lisation vers les autres marchese 
~~: 11 faut souligner quo los statistiquos mcnsuollcs dos mcrohes 
-------------------------- ----
no sont qu'uno approximation de la re2.lit6. 11 arrive, par cxomp.lo, quo 
-~--~- -~~~-~~~~~~~-~---~~-~~m ~~--~ 
1e chiffro dos hotos proscnteoa _d~~ 2:11= m_::i~ ~o-r~p;,:e~e_::t~ _gu~ ~e~ _::o~a2:e~ 
d'une ou doux somainoso 
- 1T-
NOMBRE DES AHIMAUX PRESENTES SUR LES 
M.ARCHE EN SAISON SECHE (F~CEER...M.i~T").8--AVRIIr-MfJ...J'J:-"N) 
) ! ! t t 4 
> 
MAR.CHE t .ll.ml'EE ! BOVINS 1 OVINS l C.APRINS 
l t t ! 
! 
I l 1 1 ! > 1971 2.746 82'1 1.331 I t l 1 ! 
> t ) KOLOKt.JTI t 1972 t 3.264 ! 888 10147 I 
! 1973 ! 3.332 ! 847 ! 1 a307 > 1 ! ! ! 
>- - - . -! ! t ! I J 1971 2oS'."""2 2 .. 874 3.100 I ! I I ! 1 ) 
N.iffiA t 1972 (1) 1 6.000 ! 2 .. 300 I 2.000 1 ) 
! J I ! -
' ) 1973 4.,660 2.620 1 .. 710 t ! 1 ! I 
I 1 1971 442 695 737 1 NIORO 1972 10013 l 460 943 
! t 1973 1c66!J- ! 1 •. 154 1.475 ! 1- ~ t t 1 1971 18 .. 000 i 31.000 26.,000 
~ KATI t 1972 120000 ! 14.516 2.592 ~ t 1m 13.058 3.919 4.602 ~ ! ! ( t 
Sources : Rapports mensuels des secteurs du Service d'Elevage. 
( 1) ost imo.t iono 
- I ti -
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NOMBRE DES ANU'IAUX PRESENTES SUR LE MARCBE 
(Souroo : rapporto monouols cootour d'Elovngo) 
Mois Bevins Ovins Caprins 
- -J 684 1,e 52 
F 520 202 272 
M 367 110 226 
A 686 122 251 SAISON SECHE 
1971 M 735 146 206 
J 438 246 376 
J 365 158 442 
A 710 206 854 
s 697 185 392 
0 478 98 165 
N 1261 91 122 
D 860 112 123 
TOTAL 7193 2014 3481 
J 596 35.1 176 
F 850 175 205 
ivi 731 221 229 
A 706 149 169 SAISON SECBE 
1972 I.vi 648 18C 334 
J 329 163 ~15 
J 229 83 211 
A 192 85 103 
s 806 106 108 
0 756 93 228 
N 667 110 118 
D 589 233 124 
TOTAf, 7089 1955 2219 
J 606 167 157 
F 744 162 225 
M 1021 173 247 
1973 A 786 133 195 SAISON SECHE 
M 587 158 243 
J 194 221 397 
- 21; -
~ 
NmIDRE DES .Ai"ifrn:.AUX PRESTINTES SUR LE MAR CBE 
(Source . rapporto monouolo uootour d'Elovago) . 
Mois Bovins Ovins Caprins 
J 903 1005 818 
F 645 730 840 
M 650 900 600 
A 515 450 490 SAISON SECHE 
M 575 580 605 
1971 J 567 514 583 
J 551 401 515 
A 965 767 782 
s 1552 622 753 
0 2500 1500 1100 
N 3800 580 615 
D .3400 3000 1668 
TOT.AL 16623 9749 9369 
J 888 1687 669 
F ~48 750 660 
M 1715 519 463 
A SAISON SECBE 
1972 Iti: 




0 1 ·130 630 420 
N 580 580 805 
D 650 412 200 
TOT.AL 
-
J 440 ---800--- . 
F 670 680 530 
Vi 590 540 320 
A 1400 600 400 I SAISON S:'.'.;CEE 
1973 M 900 440 260 
J 600 360 200 










T nAnYTASO~P~~hRhrTASO~bT~h M ,~ 
SCHiNS 91tfH~ -1'1t1 4'ft.t 4'f1i · 
I ! 
: _J__ ·-. 
I 
. t. n~,tctti . ··-··r 
Joee 














NOMBRE DES .ANIMAUX PRESENTES SUR LE MAJ:'1CHE 
(Souroo • rapporto monouolo oootour d'Elovo.go) .
~ Bevins Ovitm CD.prins 
J 302 370 215 
F 83 25 12 
M 110 200 195 
A 94 200 240 SAISON SEGRE 
1971 M 65 100 80 
J 90 170 210 
J 250 100 200 
A 301 80 200 
s 250 300 700 
0 400 250 300 
N 200 300 350 
D 100 300 150 
TOTAL 2245 2445 2852 
J 373 159 197 
F 303 163 198 
Iil 24 69 21 
A 299 82 360 SAISON S:SCHE 
1972 M 273 38 217 
J 114 108 147 
J 354 331 314 
A 752 262 228 
s 577 207 315 
0 413 237 203 
N 520 340 2i:;, 
D 627 564 421 
'I o'iRAL 4629 2567 2867 
J 378 581 242 
F 362 293 226 
M 324 267 200 
A 223 255 205 SAISON SEGRE 
1973 M 430 200 273 
J 325 139 371 
J 389 400 200 
-+·; 
"I· ' 
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NOJ::IBRE DES ANIMAUX PRESEJ11TES SUR LE MAR.CHE 
(Source: rapporto mcnouolo pooto veterinnire) 
Mais Bovins Ovins Caprins 
-
J 4000 9000 2000 
F 5000 19000 6000 
M 3000 2000 4000 
A 5000 3000 5000 SAISON S:CCHE 
1971 M 3000 3000 3000 
J 2000 4000 8000 
J 3000 2000 8000 
A 5000 3000 7000 
s 4000 2000 1000 
0 6000 1000 1000 
N 8000 1000 2000 
D 11000 1050 500 
TOTAL 56000 50050 47500 
J 6000 10000 700 
F 4000 3000 900 
lVi 2000 100 100 
1972 A 800 300 200 SAISON SECHE 
, 
fil 3430 e:. 773 ~773 
J 2757 343 619 
J 2949 751 1 2 
A 
-
s 3859 543 1550 
0 2472 590 1026 
H 4686 690 754 
D 5007 1199 486 
TOTAL ~40000 ~18800 ~10000 
J 1840 1199 371 
F 3476 645 937 
M 3302 321 379 
A 2629 1088 926 SAWSON SECHE 
1973 M 22J3B 540 340 
J 1518 1325 2020 
J 203 480 1100 
-· 26' -
1. 7 - Incidence sur le niveau des Prix 
En periode normale,le prix du betail est fonction 
de l'offre ( en corr~lation negative) et de l'etat des animau.x, 
Les belles b~tes nombreuses au retour du Sahel 
sont mains oheres que les lrelles betes peu nombreuses en fin de sai-
son seche. 
En faisant la distinction entre betail exporte de 
la zone (surtout dos boeufs) et betnil destine a l'abattage pour la 
consomrnation louaJ.e ( vieilles vaches en premier lieu)). 1 a: o ech~resse a 
fait varier les prix a l'oppose pour les deux categories: 
Le betail de qualite export tres rare pendant la secheresse 
et tros recherchs a vu son prix considerablement augmentCl'• 
Le reste du cheptel constituant la plus grande majorite a vu 
son prix baisser, directement lie a la qualite mediocre du be--
tail. 
1 • 8 - Remarque : 
Une periode de secheresse perturbant le cours normal 
· d 'un ma.rche, de nom)Jreuses tencla..."lces s 'opposent et leurrl result ante 
don11e l' etat clu marche a une certaine p6riocle. 
Ainsi on peut reraarquer que sides ventes massives 
ne se sont pas produites c'est que differents facteurs sont mntervenus : 
- Les marchands ne commercialisent que les betes de bonn~ q_-ualite ; 
- En periode de secheresse et de forte mortalite l'eleveu.r essaye 
de conserver coute que coflte le plus 5Tand nombre d'aniraaux es-
perant les maintenir jusqu'a l'hiverna.ge, le nombre et.ant le 
garcXtlt cle la cont inui t e de son troupeau. 
- lilais, po,rallelement et agissant en sens inverse une autre conse-
quence de la oecheresse a et6 l'epuisement des reserves en ce-
reales et une augmentation sensible des prix pratiquds, pour ces 
!lmt-eoa • • 11 en resulte que maltsre ses pert es, 1 t 11eveur 
d.oit en"lilorc vondre plus de betes qu'a la normale pour se procu-
rer des cereales pendant cette periode de soudure (Iiiai-Octobre). 
•••/•o• 
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~. - COMMERCIALISATION DU BEI'AIL A PIED -
2:. • 1 - Bet ail commercialise 
Le betail achemine vers les autres marches ou 
les grands centres do consornmation est en partie achete directement 
auprGs des eleveurs en brousse et en partie sur le marche. Pour 
evaJ.uer !'incidence de la sGcheresse sur l'importance de ce mouve-
ment, on coreidere que le nombre des animaux vendus sur le~ marches 
soustrait de celui des a.nimaux abattus par les bouchers locaux peut 
servir cornme une indication glob ale. 
La fraction de betail vendu sur le ma.rche et 
qui est achete par les eleveurs pom augmenter leurs troupeaux est 
moins importante sauf pour le rnarche de Nara ou les genisses et les 
taurillons rre 2 - 3 ans sont achetes.par les eleveurs-culti-
vateurs de la region de Niono pour l 'erribouche, la reproduction et 
les labours. 
Les statistiquos des differents marches (rapports 
mensuels des SectetU'S du Service u'Elovage) sont incompletes 1 surtout 
celles concernant la proportion de Vendus par rapport aux P.resent4s. 
E,i. portant des pourcentages d'invendus qu'on peut calculer S"'LU' un 
marche et en admettant qu'ils ne Vcil'ient pas dtune Saison seche a 
l'autre on ne peut que saisir imparfaitement les transactions et ne 
leur accorder que la valeur d'approximations. 
Les calculs portent sur les 5 mois de saison 
soche de Fevrier a Juin et concernent les bovins. 
KOLOKANI 1971 2746 Bovins presentes 
5 % d I invo,ndus .-. 257 2 Bovins vep.dus 
Abattages :, 5j5 Bovins 
Difference: 2057 Bovins 
197 2 3 264 Bovins pr ,5s ent es 
1 % d' invendus -t 3 233 Bovins vendus 
Abattages 356-Bovins 
- Difference: ]277 Bovins 
1973 3332 Bevins presentes 
( 1 % d I inve.nclus ~ 3303 Bevins vendus 
Abattages .: 250 Bovins 
- Difference :.3053 Bovins 
... ; ... 
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Cos chiffros tondent a montrer qu'on ce qui 
concerne l'approvisionnement sur le ma.rohe de Kolokani les march.ands 
ont trouve a oommarcialiser un nombre suffisant de betes et m~me le-
gerement superieur aux autres annces. 
NARA 
-
1971 2952 Bovins presontes 
30 % d'invondus 2066 Bevins vondus 
Abattagos : 248 Bovins 
Difference: 1818 Bevins 
1972 6000 Bovins presont6s 
30 % d'invondus 4200 Bovins vendus 
Abattc1..gos : 156 Bovins 
Difference: 4044 Bovins 
1973 4660 Bovins pr6sont6s 
30 % d'invondus 3262 Bovins vendus 
Ab2.ttages : 419 Bovins 
Difference: 2843 Bovins 
La diminution de la commercialisation pendant la 
periodo seche do l'annee 1973 par rapport a la memo periode on 1972 
pourra.it s'expliquer par le fait quo pendant cette secheresse pros-
quo taus los troupoaux ont transhume vars lo Sudo 
Les animaux restants etaiont, soit dos laitieros 
qui ne sont pas commercialisees, soit des animaux de mauvaise quali-
te ma.rchande. 
NIORO 
Co marche jou.rnalior est tout d' abord un mn.rche 
d'approvisionnemont pour los bouchors de Nioro. Le b6tail exporte du 
cercle est achote en bonno partie dirootement chez lea elevours en 
brousso. 
Les statistiques donnent pour las abattagos dos 
chiffros Superiours a CGUX des a.nimaux presentes Sur le marchee 
En tamps de penurio~ les animc1ux do bouchcries no 
provionnent p2.s tous du ma.rohe. D'autro pc.:rt, il y a lieu de croire 
quo los roloves du mEJrohe soht loin d'etre complots. 
S'il fa:mt en croiro cos statistiquos on pout 
- 29 -
constater que comparativement aux autres saisons seches le nombre 
des betes commercialisees sur le marche a nettement augmente en 
19730-
1971 18000 Bovins pre:aentes 
14 % d' inv,endus - 15480 Bovina vendus 
Abattages : .1693 Bevins 
Differences: 13787 Bovins 
1972 12900 Bovins presentes 
14 % d' i.rwendus - 11094 Bevins vendus 
Abattages : .1650 Bovins 
Differences: ,2:444 Bovins 
1973 13058 Bovins presentes 
14 % d' inv.endus - 11 230 Bovins vendus 
Abatta.ges :. 1994 
- Difference: 9236 Bovins 
Los chiffres de la commercialisation pour,73 restent 
dans le m~me ordre de gran.deur qu.e ceux de'72. 
2. 2 - Pro'blemes do convoyg.ge -
- Pendant la 3-echeresse le principal probleme pose aux mar-
chands a ete le probleme de 1' abrell'.'ilement des animaux sur les pistes 
de commercialisation. La majorite des puits et des mares a,yant tari, 
l' abreuvement devai t se faire au pui ts en pay ant par exemple entre 
Nara et Kati u..11.e somrne cle 25 a 50 Fr,l par bovin et de 10 a 15 FM par 
ovin-caprin. Les depenses de convoy age augmento :it done legerement. 
- D'autre part, les durees cl 1 acheminement de.s troupeaux des 
differents marches jusqu'a Kati sont souvent longues . . 
Nara - Kati 12 a 19 jours (~ 350 k,....) 
Nioro - Kati 20 jorncs 
Didi eni - Kati 9 jours 
Koloka.n.i - Kati 5 a 6 jours 
Pour les parcours les plus longs et clans des conditions 
difficiles les pertes de poids peuvent etre non negligeables. Les 
cU1imaux n'etant peses ni au depart ni ~ ltanrivee, on ne peut 
••• ; •• "! 
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q1.1 1 estimer que los portea: dei poid.s, sont loin d'etre negligeables. Pour 
la. periode de dcb.eresse la vente foruee, ainsi que la morta1it e 
en cours de rou.te sont frequemment mentionneaSE rer les marohands. 
3. • - COMMERCIALISATION DE LA VIANDE -
3 ) 1 - Abattages -
D'unG maniere generale, les abattages de bo-
vins diminuent pendant la saison seche par rapport aux abattages en 
hivernage. Mais la comparaison entre les a.battages de bovins et d'ovins 
-caprins montre qu'ils sont en correlation negative, les ovins-caprins 
joua.nt le role de vola...."'lt regulateur de la quantite de viandc Et foun;i.ir 
a la. consommation (voir g-.caphiques)t- 31 ct 38 
En 00"'"11'1,rant les periodes de sais6n seche 
entre elles, il apparait que l'ensemble des abattages bovins de l'an-
nee 73 pour les villes de l:olokani, Nara:r }Tioro et Ka.ti, a et e iege-
rement superieur h celui de 72 et a ret:".'a"J.":'"6 le niveau de 71. 
4074 en 71 - 3440 en 72 - 4013 en 73 
Les ,aba:ttages des ovins-.caprins ant augmente 
par rapport a, 71 et 72 pour l'ensernblo du secteur : 
5154 en 71 - 5561 en 72 - 6073 en 73 
~ eo~ri~ cl~ a.bdf"~s ol..t-i ho,ri·t.vi " N'~,i:a... e1.1 -z.ef /1..<.. ~ {;:-vt'{; 
~~~ ~ 1~ortt :/o~e 73 ~ eq f'l ,~ ~f'' o.,,,._:r ~~ v-cll~ 
~.:r. ew-_~· IQ._.,. 11:$""'. ~ q_~.;~ + L e,K :;z. lee. ~c#'~ cl, 
fa_ /llll'•ccle ck !/1.citviw,k J3 ~ ~ f'tA"J].t_ ale c~ o& /< ~ 
f;cl.~4.. ck.. ~.>t clR. ti · - Lr"';e;·c.s,¥,~ evY fu; · cl.cA,:-u .tA,r 
~ &.\ e-ft ' f I,\. 1,,"""'- 'e. /9-"- io-,vt f!9. /o. / .J. JA ,,.: cu ({ Q._ 'l o... : 'l ~a-ot 
~~ i.v.1L uf ~ ok ~~12-, I"~ ~ IA.<.' U ~ I '1 "v._ ( CJ.Iv( QAI dr< <!.MA-c:Jlz; 
°' e' "',cl~v,,,.'~,. v.'aJ-~ {f-1 /rs>,-•'~ I .(~ I~ ..._eJ"~ eJ.e'"-<. °'-'-
fq if<-Ue... ~ /.fq"q_ fi e--k ~ru ,µ.._..,_ .e I lA.,, ••• :~~ l.V"'la"-le<. V"t.-c..'1.e._. 
: ·g f (.g_ cfa.'~·hf.e_ l p' e~M't- ~ 000,/ou ~rhA;Y-.#1 ~ 
Na.,c. oc,.--¥' e,,rJ'"~ . .e' ayoou_ ,J,.. ~ ~w~ u.-- ~O~~ 
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NOMBRE DES .ABATTAGES CONTROLES 
(Source: rapports mensuels secteur d'Elevage) 
· Mois " Bovins ·,· Ovins - Q_apriris ' Ovins+Caprins 
~
J 107 10 61 71 
F 80 5 50 55 
Iii 118 2 85 87 
A 106 12 130 142 SAISON SECI:JE 
1971 n 122 4 154 158 
J 89 12 171 183 I 
l 
J 81 10 167 177 
A 98 4 79 83 
s 89 4 34 38 
0 88 35 35 
N 74 E 28 30 
D 9G 5 19 24 
TOTAL 1142 70 1013 1083 
J 93 9 38 47 
F 74 10 72 82 I 
M 80 8 86 
j 
94 
A 64 10 116 ·126 SAISON S2:CHE 
1972 M 77 18 132 150 
J 61 34 128 162 
J 48 15 119 134 
A 67 2 54 56 
s 106 2 43 45 
0 75 11 11 
N 83 20 20 
D 92 37 37 
TOTAL 920 108 856 958 
J 72 7 65 72 
F 45 23 132 155 
M 64 ?.3 161 1E9 
,. 
A 63 20 151 171 1973 SAISON S:SCHE 
M 47 19 229 248 
J 31 35 367 402 
-I-
., 
.. ~ 68ATTR<\I~ 
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NOMBRE DES ABATTAGES C011TROLES 
(Source: rapporta mensuels secteur d'Elevage) 
Mais• ~ Ovins Caprins Ovins+Caprins ·. ~
J 61 152 82 234 
F 76 182 73 255 
M 43 72 88 160 
A 45 118 93 211 SAISON S:illCBE 
1971 M 39 65 94 159 
J 45 79 103 182 
J 55 97 100 197 
A 54 61 113 174 
s 49 35 87 122 
0 58 40 45 85 
N ~5 63 88 151 
D 38 87 97 184 
TOTAL 709 1051 1063 2114 
J 38 183 67 150 
. -
F 42 56 74 130 
M 24 103 133 236 
A 30 116 122 238 . SAISON SEGEE 
1972 1,I 21 88 97 185 
J 39 74 171 245 
_J 
J 53 94 275 369 I 
A 62 115 236 351 
s 75 36 258 294 
0 87 74 139 213 
N 85 83 135 218 
D 56 191 83 174 
TOTAL 607 1213 1690 2903 
J 56 160 102 262 
F 62 120 68 188 
M 66 121 51 172 
,. A 55 122 33 155 SAISON SEGEE 
M 112 171 49 220 
I 1973 J 124 79 65 144 
J 2 147 113 260 
,· 
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NOMBRE DES ABATTAGES CONTROLES 
(Source : rapports mensuels 
Bovins Ovins Caprins 
299 53 149 
2 2 45 1 
293 76 142 
300 38 136 
282 59 203 
261 49 289 
230 66 180 
301 61 195 
275 19 152 
259 39 110 
314 26 106 
311 34 143 
3.407 565 1.938 
292 41 137 
267 29 175 
286 44 21 
249 40 180 
277 38 217 
205 68 225 
188 139 211 
239 45 161 
220 45 142 
177 74 92 
276 75 121 
301 24 122 
2/J31 662 1.810 
300 101 110 
249 120 130 
280 82 196 
272 98 166 
309 96 207 
240 139 371 
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J... 2 ..: Problemes poses FF: la Secheresse 
Les bowJhers disposant en general de peu 
d'argent et ac:1etant a credit abattent surtout du betail d'un poids 
carcasse a,sez faible pour pouvoir tout ecouler dans la mfe~ journee, 
et d'un prix p:,u eleve. Le fait cl'un prix officiel unitaire a la 
COllSOmmaticn d·;1J1S les centres etudies, ainsi que son niveau peu eleve 
a.'Ilene lcs :,ouchers a. acheter les a.nimau...'< les mains chers par Kg oarcas-
se. Le chcix s? porte done s1U' la vache cle reforme et avant la loi 
interdisan:; 1 7 3.battagG des jGux1es de mains de 5 an.s sur lo taurillon 
qui composaient 1 1 essentiel de lour commerceo 
Pend.ant la oochoresse m'eme si les prix du 
betail qu'ils achetent,! ont baisse, la c.[lilalite ct le poids dGs carcas-
ses ont aussi tres n8ttement bai,3se. La qu,:lite diminuant la vente 
devient plus d.i:Cficile for9ru1.t parfois les bouchers a vend.re a perte 
(selon los 'Jouc 1ers de }Tara la pertc peut aller d"~ 1500 a 2500 FM/Bov 
e:t de 500 \ ·1000·FM/Ov-Cc1p) .. 
De plus si en bonne saison les bouchors peu-
vent venclrc' tcus los os 7 ,:m period!! difficile 12- ·nhande diminuant strt!' 
les carcas...:os, le 'Jouolwrs de :i'L ;:'a ont declal-c ,:1u' ils sont oblices 
de diminuer la proposition cl 1 os,.accentuant ,_,J cleficit. 
La vc::~-';e de viande bovine clevenan.t trop 
Rleatoire les bouchers pref,:'>.rc,nt ahattre des ovins-caprins plus 
f aoi~a a. cou-nccioJ.io er-,, 
Les apprentis qui sont payes en nature, 
vendent les abats (la tote, une partie de lvGU~olure 1 une partie 
dea v.i.GC:C:l:<'3>--:1 1 une partie rie l' estomac et les pattos) en retirent plus 
ie bcnefi:Je en saison si'lche, la menagere ayant tendance a delaisser 
la viande do boucherie de mo ins bonne quali t e pour achet e:r les 
abate, L·Jur :i..'emuneration atteir.d 350 FM/Ovin-Caprin et 1000 FM/Bo-
vin en saison seche et un chiffre ,iloins important en hivernage • 
. .. ; ... 
... 
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4. - Eiat' des ~ture.ges 
La secheresse accentue et accelere la deteriora-
t:'.or des pah -. ages : 
L<:: manquo d' eau force le bet ail a quitter d.e bans paturages pour se 
concentrer au tour de points d' eau. Il en resultc un surpaturage qui 
d 1 annee en annec modifie la flore au detriment des cspec~s four.r~ 
P-3ndant le£. period.es scchos, les feux de brousse ravagent _cliaque an-
nee de vastes a.tendues propiocs aux paturages. Les sa.JllOtioll.B EmOOtll!'-
r·_'. )S pox c-eux qui provoqueraient ces feux n' ont pas eca]'t e ce dan-
ger ,:_rc1 1 il soit voulu ou acoidentel. 
Cc:tt,2 a.nnee surtout l' ebrar1ohage des epineux a atteint; des propor-
t: on3 clesastreuses dans le sahel. Les amend.es, pouvant aller .jusqu'a 
2,J.O:JO Fr: pour l' ebranchage, sont ineffica.ces en perioclc de saclj.eres 
S,c! face a la na,~88Si t e dovant la.qtrnllo 8•3 trouve 1 1 eleveur; Cle plus, 
5ont-
de: si Vi:lit"e5 r~giorwTinoontrel.ablea. 
I:::.:~, -. /1J,IELIORAI1IONS RYDR.AULIQUES 
Au Sahel tous les pr-oblemo3 sont lies a la pre-
sence 0''- l 1 abset1Ce d'eau : le surpatura.ge .dans certain8S regions, 1~ 
sc-u, -exr:loi ta.-, ioi. dans d I autres, les difficul tes rencontrees per les 
elc _--n.Ts -~.1:- c:)urf' cle lours tro.nshumances, celles des m,"'.I'chancls de bet ail 
'1:::!.llf'. l 1 o.chE·ninement de leurs convois et le ravi t aillernent des popula-
tions .. 
Les mo.res qui emmagasinent l' eau de surface et 
EfUl;_ sont 1 1 ibreuvoir no.turel cles troupeaux tarissent les premieres en 
Fevrier en s: ... ison seche normale, en Novembre cette annee .. 
Les elevours creusent nlors des puiso.:rds qui 
tcU'issent biontcto L' abreui;iement se f2-it alors au puits sans moyen 
u.' e.xhaure coi~vennble et i.Wec un debit insuffisant. 
L0 rsque les pui ts tarissent les troupeaux aban-
donn8nt lE,s ·J0'.tur2,6Gs et la populdion est contrainte a se ro..vitailler 
dQJ:_,3 les vil '-ae:es environn<111ts qui ont encore de l' eau ou a payer une 
eau r :it ior.:ne 1 (300 F::,1 le fut a N2r~) 
~ .. ; ... 
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Les solutions a porter aces problemes en entrat-
nent d' autres : la distinction entre hyd.raulique rurale et hyd.raulique 
pastorale est rnal saisie par les utiliso.teurs et les cultiviateurs 
s'installent vite autour des points d'eau interdta.a.nt l'acces des ani-
mauL 
Si le creusement d'un puits par fon9age est rola.tii-
vement a.ise, la multiplication de ces·puits .peut antnainer l'tlbnisse-
ment de 1~ nappe phreatiqu.e aboutissant comme a N2.ra El1..T. t-a'ris~ont ddl 
tous: oos puits. 
Toute la region a l 'Ouest de Nara etant situee sur 
dos aohiotoc:i co.mbrions en oouohes tres epd.sses (J>lllS de ~2 m A l'lana 
m~me) ces shi:3tcs et2.11t rulhyd.res, des etudes poussees menees par des 
hyd.rog~logucs cloivent pr6oeder toute tentative de crousement afin de 
determiner les ,:;:1clroi ts faillis nqu~es~ 
De plus une anu.lyse bromatolog~qu.e doit suivre im-
med:iatement 1 1 ouverture d 'un pui ts ou d 1'lm fo:f'a['C pour decele;- les 
aaux toxiqu.es. A Nara par exemple 1 los analyses rev~lent de fortes pro-
por1lio1111 dG cuivre a 2.ction foud.roy:1!lto sur les petits ruminaYJ.ts (un 
cas de 20 ovins raorts 2-utour d'unp1.its) et de fortes proportions de 
nitrites tozicruos pour les grands rumimmts. 
Le surcreusement des mares necessitc des sondages 
prec:slables pour determiner la nature du sous-sol ot a quel niveau 
s'arrgte la couche impermenble. 
Ce:utains puits no necessitent qu. 'un curetage pour 
0,ugmenter leur debit, d'autres un surcreusement. 
. Les depe~ses occasionnees par les creusements de 
puits ·s~elGVc'nt a 200.000 FM/ml r-1illJ:J des forages:, etant moindres) 
interdissent les initiatives hasardeuses et fon;j appel a des ootions 
C:011 cer tee.:, 
d'ensembles a• I 6 n liunt les Autorites, les Services ce l'Hydr2.u-
liquo et les orcanismes de financement. 




Dans lo cadre dos c:menc..gemonts bydrauliq1.10s, l'inspoctour 
veterinairo1 chef du Soc-tour· du Sorvico d'EJ..ovage avance las 
propositions suiva.ntos,Ellesconcornent a la fois les elovours 
transhuma.nts, las sedonta,j res ct los marchands de bet ail 
sur lours pistes do commercialisation. 
4 maros a surcrouscr situeos a la fois sur' los pis-: 





Pour les trois premieres mares, il s'agit dos p~tu-
ragos sous-utilises quend los mares sont sechos. 
- 1 lac a. smenagor 
- Lac Wenic. 
17 puits a crouser 
- 1)Toulikoro1 point important pour los trnns-
hurno.nt s qui mont ent OJ., Sahel at pour OE:llll qui. 1',Whlt: 
dn.ns lcs o.l.entours (ticn quo Ba.ssala possede un cen-
tre do vc1.ccination, un puits a Toulikoro sorait miou:x: 
indique) 
2) Tiekourru.::,_,, lieu do pn.ssago dos tronshu-
mant sot bons paturc,,g0s sous-utilises. 
- 3) Ka.ssombougou, rlcrnierc etapo dos animaux 
do commorcc avant cl' arriver a Didieni (20-25 Rin = 
1 jour do mnrche)o 
4)Bandiougouln., point do translrum2nco ct 
lieu do passage dos trMshumants se rond3Jlt au Sahel 
- 5) Torodofolor sur pist c a bet ail, posse-
dant do 1Jons pnturc1.gos aux alontours. 
- 6)Gouel6do, sur piste des petits transhu-
m~0611l NE-SO, bons pnturc:,ges aux alontours. 
7)Touroti1c'.Jloni; lieu do tra.nshumonco 
8)Sebekoro, lieu do transhumance • 
... ; ... 
Nara 
-43·-
- 9 )Sikoror: L, 1 Leu de transhwnance 
1 o) Te:i el, Iji: ." 11 11 
11) Die.dj:.:..~il&, marche a betail de Kolokani 
1 2) Ti1::nbe, -1.gm: ;'1ieu d:l transhumance ( au 
choix avec le rlU'C~euE,mont de la mare de Fad:i.D·voi-
sino) 
- 13) Ti,:.,ril. Jugo·c.1, sur pisto a bet ail ot liou 
do passage des tr .. ~Shl:,i13.rltSo 
- 14) Negab ,ugrn.: 1 bans paturages inexploites, 
' lieux de pasioc.,;e ·es transhwnants se rend.ant au 
Sahel 
- 15) ro.ss .i, PLte a bet ail, Heu de trans-
, 
humance et r01,.to le s::iison scche clos animaux de 
commerce de N:'.oro, 
16) M: .raka.la, :i.ieu de transhurnance 
17) N,1sso.nbougou, tous les animaux cle com-
morco de Nioro ot clG Nara passont par ce lieu. 
1)9 po.r ln nature gobisteu5.:l de ~ oou.s-ool la. region·. da. Nar.o. 
ost pauvre en oau. L'Est do Hara par contro situe non plus 
sur do schiotop me.is our le ccntinerrt.tl intercn.laire 2.qu.1:::ire. 
est riche en possibilities. 
Tout es la region Sucl ct Ouesr. est dmfici ta.ire et ~cessi te des 
etucles prealables. 
Surles pistes commerci2Les ea direction de Mcurclicl1. vers 
Ko.ti au moins 3 puits so'lt r..ecessaires. Le chef du Secteur cle 
11 Eydrauliquo avanco 3 lieux of.i il y a les meilleures possi-
"bili t es tlo r6unoir ,, 
1 Tye'teH. ( ~3o re debit est ime 1 m3/h) 
2 PaJ.al f1a.ondo 
3 Mourdiah 
Y&oumba est depourvu d' GE,-. et un for ago effectue a une pro-
fonclour do plus de 200 m n 1 a pas donne de resultats • 
... ; ... 
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Les recherches a GoUffi'bou ont abouti a une eau saumatre entra.£-
nant la condamnation du puits. 
Entre Falou et Akor s'etend la VaJ.lee du Serpent, large de plus 
de 50 Km et longuc de 200 Km, sans eau et sans villages, les patura,-
ges y sont pourtax1t abondants, mais les transhumants ne font que trar-
vorser cotte vallee qu'ils redoutent. Sur la piste de cornmercialisa.-
tion ~ii traverse la vallee, les troupeaux font une ma.rcho forcee 
do deu.x jours entre Nara et Madina en ne buvant qu 'une seule fois .. 
Sur cette piste los marchands souhaiteraient trois puits : 
1 -la;tOUffl" (deja etudie, pas de possibilites 
semble-t-il) 
2 - MourdiaJJ. la zone etant :taill&> le Servi-
ce da 1 'Hydraulique est:imB qu'un pui ts 
de 30 m de profondeur donnerait un debit 
d'onviron 4 m3/h. 
3 - Madina : des etudes sont a ontroprondn:1 
Pour le puits do Shantaokoro7 il ne reste qu.'a surcrouscr ct 
desconc.lrc les buses pour Obtcnir un bon debit. 
DILLY Le pui ts exist ant est p8r;nancnt et la mare qui tarissai t en 
mars vient ,i'etre s1ITcreusee,on peut en attend.re une amelioration 
quant aux possibilites cl'a.bre~ement en saison seche. 
NIORO Les etud.es ('atb.e.i:1 par le Service de 1' !td.raulique et de l 'Ener-
gie montrent qu.' il y a de bonnes possibilites dans l' a.rrondissement 
de : -
•. Trougoumb e 
-~ 
Gogui -(partie Nord) 
Djangounte 
La po"'Uique suivie par le Service de l'eydrauihique dans ce 
seG-;eur ac-t cwS ... ,::,, du s•.1.rcreusement dos puits e~ 
Kolonina qui est un point difficile sur la piste commerciaJ.e 
partant de Nioro nec0ssite des etucles preala:bles avant le debut des 
travaux. 
CONCLUSION 
Una adchereasa ne rrappe pas seulement Jne rAgion, un 
peupla ou une richasea naturelle, ellQ entratne la mie~re pour tous. Rien 
ne damaure intact at son action d~vaatatrice va bien au-del~ d'un lieu precis 
et d'une date pr~cisa. 
La mis~re, elle est dans l'~leveur de GAO qui ~vait 
deux "batons" et qui, •aintanant, eat seul devant le NIGER. 
(lle eat dans celui qui, la matin, rsl~ve une ~ una 
aaa b&tas pour l~& voir tomber au soir. 
Ella est oans l'dleveur de NIORO du SAHEL qui s'ast cru 
devanu sedentaire 1ans qu'on lui an donne la vraie poa31bilit~ en eau, en 
p~taoegea, en tout ca qu'il eat n•c•eaaire d'avoir aur place pour ne paa 
&tre obliga de le chercher alll9'11'9• 
Ila pa~I char catta ann~a ce manqua da respect~ la 
trans.humane• da ~gla au SAHEL. 
Ella aet da"• le prix du •il qui augments demaeurd~ant 
quand lei graniara •• vidwnt, 
loina 1enelble directamant, maia toujours preaenta, all• 
ast dana la penuria aaiaonnt,ra de vianda h BAMAKO, plue encore dans una 
diaponibilitd trop limitd• face & une damande toujours plus gourmanda daa 
pays c8tiare. 
Elle peut aa.e ae chiffrar 1111 perte de b~tail ou en 
di111inution du noabre da kilo, da viande coneomm1he par t&te d'habitant, ce 
qui eat plus grave. 
Ella est ddns tout potential inaxploit~ et la betail en 
aet un. 
• ... I •. . 
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Une grands partie du SAHEL, s,:umise a una pluviosit"1 trop 
r~duita, eat inutiliaable pour l'agricultura, mc1is P·"e pour ,,ubnt inexploi-
tabltl. 
Le zebu eat 11arveill0usem11nt c•&apt~ nux conditions l'flcolu• 
giques du milieu et l 'l1lavsur aat un passionn~ puisqu'il consac"e sa vie ~ 
son troupeau. 
Ca aont deux r~ctaurs positifs essentiels dans la mise 
an valeur du SAHEL. 
s,dentariser las dlevaurs dans le sud riche en eau, en 
p!tura~es et en soua-prcduits de r~colta, peut sembler, ~ premi~ra vue, la 
solution au probl~11te de 1 1 1c1112v.aoe f 11ais an definitive, catte solution est 
vou~e ~ l'echec. La preuve en est donnea d'or•• et ddJ~ par las ~l•veurs 
aix-mOmea qui.. quittent la aud oiJ ile daaeuraient normalement, pour rEtlllontar 
~ vars le Nord installer leure camps de base at continuer las transhumences © 
<§.fJ-'J? -.-=-----0 En sf'Fet, l' aug,aant~tion sansibls des e1.1rraces mieae 
an cultura dana le .sud t-!!duit d'autant lea aira• da parcoura et de p8turagaa 
dea troupeaux at l '1..Heveur suppert• 11:11 ces restrictions qui ne CAdrant pas 
avec sae besoins at eon sane da ls libertd. 
La queation n'eat done plus au ni~eau th~orique de aavoir 
e'il raut-aidar lea flaveura, •• aldantariaer ou r~cilitar leurs transhu-
mannas ; Us donnent aux-rnlm'n la rdponse aux pro blames qui· laur sont poatls. 
Apporter i leurs probleaaa d'autraa solutions qui iraient ~ l'ancontre de 
laura desire, aarait e• conda•n•r l l'dchec, done~ l'inef'Ficacit,. 
Non Slilulamant le tranahumance r~pond aux beeoins et aux 
daairs das ,1svaurs, ~ais c•eat auasi le aeul moyen d'explciter cetta i111111anse 
zona, riche de sa s11ula herbs et de ••• terr•• saleaa, 1111119 qui peut 9tra 
ls veritable support de l '1Havaga, ai, en lui donnant de l' eau on lui permet 
d'axpri•er toutaa sea potentialit~•• 
R41oudre ce probl~as, c'est lib~rer l'elavage de nombreu-
sas contraintas; c '••t ouvrir ii l'ex•loitation de vastes zones qui attendant, 
an aoulager d'autr .. •enacees d'un grave surp~turaQB, ossurer une aliaantation 
et un abreu1Jamant pour tous. Ainai peut-on esp1her un ~quilibre et une com-
pl~111antari U antra lea dit'fii.rentaa rl:1giona sur la base d 'una productioM 
d~sormaia stable dana un miliwu aoumi•1au minimu~~aux aleaa climatiques. 
Cetta secheresse eat un signal d'.Jl ,r•e qui rappalle 
quelles sent lea condition• exiatantes dans le SAHEL, eouligne evec apret~ 
lea racteurs limitants que sont l 'eau et la capaci te de charge dee pBturages 
et un aev~re avertissemant quant ~ l 'avenir. Un chaptel ampuU et ;,ffaibli 
na eupport•r~it sans doute paa une deuxU1ma s~cheressa. 
. .. / ... 
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La dure s,,ison 1973 eta it prrSv tsible depuis septPmbre 
1972, compte tenu des pr•ctpit~tions at de leur r~pRrtition • 
.Pour c et t e · A•~U/1.A, ""*~'t""'"ntr· serl"l -,:,el'ldtr'qtt~ 
fi,A gctglipe '"1'-"'"'h Si l 'on compare 73 a 72 pour la p'.'>riode du debut de l 'hiver 
nF1ge Jusqu'au 12 Aout pour NI ORO p ,r sxemple, cette ;innr1<? est dej~ daFicltai.r@ 
de 98 mm., p·:tr rApport a 1972, annea da s,~charesse (178 mm an 197J contre' 
260 mm en 1972). 
Les vill8S da NARA (160 mm an 1973 contre 261 mm an 1972 
Jusqu'au 13.B.) et de DILLY (111 IDl'll an 1973 centre 230 mm en 1972 jusqu•au 
14.B.) s,Jivent 1;ci mime tendance. Si las "1ois de eeptambre et d'octa rs ne 
viennant p'-!s comtiar ce deficit p;,r des pluiea abond,Jntas at prolong1hs, uns 
nouvell1 a~chereise riaque de rrapper la zone eah1lifnne. 
Pour parer~ cett~ ~vantualite, la constitution de stocks 
de gralms dens lea ,·sndro '.. ta i!H'lles* . la demands de -"' LnF>ncament pour lea pro•• 
pections da forAges et la mise en cours dss travaux la plus vita pos~ible, 
na ssmble pea une utopia maia une aage preca~tion et nu fer~it que r~pondra 
, un deair ;,res•ant formul~ par lss ,.:gants i:Pialavcig,, dani, lc-urs aapports 
menaui;ls n.. · viant comm!I un lei+-..mctiv catt0 conatatsbon : "':lucun travail 
d'hydraulique n'~et en cours dana notr& sacteur". 
La a~chorasse a chen,Jii le cours da la vis de nombraux 
dleveurs par V, force des chmsee J cas iHev!ilUra qui font la via du l'IIALI et 
dent la l'ruit de leur commerce fait le bhn-ltra de taus, du m::irchand de 
btHail au bouchsr~ de la a~n:igere de BAMAKO a colla ct 1 ABOIJAN. 
Las produita da l'elevaga ent~ent pour moitia dana la 
commerca Q)(tEirieur total du fflALI (11,2 milliard• de ,.m. sur 24,2 mllli--,rds 
da f .m. en 1970) et canstituont. la princlpala source d10 devises pour le p ,1s. 
Il convi1nt que l'~laveur ne supports p~s seul le poids 
d11 cette sf§cher9s1H m::iis que toutea lea l'orcee 'Jives mobilis,:1blea, tant 
netionalee qu • intertetionalH, as Joignent pour conqur' rir avec lui das condi• 
tions d'axploitotion stablsa, yaranta8 d~ touts croissance tordonn~e. 
Cartee ls t@che a eritreprandre est finor111e et las diffi-{ 
cultAs nomDreua&lll, ma!s, au re Jard de ca qui vi snt de s• passar et en tenant 
compte dee parspec::ti.ves commerci,.iles futures, on peut ea demand,·r ai le SAHEL. 
pllllt et doit anco~e raster livrs e lui-maMa. 
* A cet sffat, le rutur centre de DILLY pourr~it servir da llau de stockage et de r8lrig 
d' intervention dans l;i zona Sah11lianna pour das ;ict ons m:,tionc1les au in·.ernationalps 
d'urgence. 
